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Evaluation des diplômes 

Masters – Vague E 

Evaluation réalisée en 2013-2014 

 

Académie : Lille 

Etablissement déposant : Université Lille 1 – Sciences et technologies - USTL 

 

Académie(s) : / 

Etablissement(s) co-habilité(s) au niveau de la mention : / 

 

Mention : Management des organisations sociales, territoriales et 

culturelles 

Domaine : Droit, économie, gestion 

Demande n° S3MA150008667 

 

 

Périmètre de la formation 

 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

IAE de Lille 

 Délocalisation(s) : / 

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

Présentation de la mention 

La mention Management des organisations sociales, territoriales et culturelles prépare à des emplois dans les 

organisations sociales, culturelles, territoriales, souvent de petites tailles, nécessitant un management souple et 

relationnel. 

Les compétences visées sont : 

- des capacités interpersonnelles afin de traiter une complexité technique, contextuelle et relationnelle ; 

- des capacités de prise de recul afin de pouvoir prendre des décisions dans des environnements changeants. 

Le master 1 (M1) repose sur trois unités d’enseignement en management et deux en sciences sociales, un tronc 

commun et des options de spécialisation. Le master 2 (M2) est structuré en trois spécialités (Gestion des entreprises 

sanitaires et sociales (GESS), Manager territorial (MT), Culture et développement (C&D). 

La mention a pour objectif en master 1 de fournir un socle de connaissances théoriques en sciences de gestion 

et sciences sociales. L’objectif en master 2 est de développer la professionnalisation pour répondre aux besoins 

d’emplois et de compétences dans les organisations sociales, culturelles et territoriales.  
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Synthèse de l’évaluation 

 Appréciation globale : 

La mention Management des organisations sociales, territoriales et culturelles est bien structurée en trois 

spécialités : Gestion des entreprises sanitaires et sociales (GESS), Manager territorial (MT), Culture et 

développement (C&D). Sa thématique est originale, mêlant les sciences de gestion (base du cursus) à des sciences 

sociales. 

L’adossement au milieu socio-économique repose sur des relations fortes nouées avec les organisations du 

secteur économique local (Chambre régionale de l’économie sociale et solidaire - CRESS, l’Institut National des Etudes 

Territoriales - INET de Strasbourg, l’Institut National Spécialisé d’Etudes Territoriales - INSET de Dunkerque).  

Son positionnement se différencie des formations existantes au niveau régional et s’insère dans une tendance 

au développement de ces mentions au sein du réseau des IAE.  

Les compétences visées sont clairement identifiées et déclinées par spécialité. Les aptitudes professionnelles 

sont favorisées. Les modalités pédagogiques sont nombreuses (travaux tutorés et de groupe, simulation de situations 

de gestion, e-learning) avec les possibilités d’alternance en M2 et obligation de stages. Les compétences transversales 

sont acquises grâce à des cours de sciences sociales des cours de langues étrangères, des options nombreuses. 

L’objectif recherche est clairement affiché. L’adossement à un laboratoire reconnu pour ses recherches en 

sciences de gestion, le LEM, Lille Economie et Management, UMR CNRS, et une école doctorale SESAM – Sciences 

Economiques, Sociales, de l’Aménagement et du Management -, est réel. Une formation à la méthodologie de la 

recherche est intégrée au cursus. 

L’équipe pédagogique et administrative est solide. 

Les étudiants proviennent de la licence Management, option Sciences sociales de l’IAE de Lille de plein droit et 

d’autres licences généralistes (sciences de gestion, économie et gestion, sciences humaines et sociales) sur dossier. 

Certaines spécialités accueillent des publics en formation continue. 

L’évaluation des enseignements est fondée sur la réunion de conseils pédagogiques paritaires (CPP) chaque 

semestre et des conseils de perfectionnement une fois par an. L’évaluation des enseignements de manière 

individuelle par les étudiants est systématiquement réalisée en fin de cours, mais il n’est pas précisé s’il est employé 

une grille d’évaluation commune. 

Les recommandations de la dernière évaluation AERES ont partiellement été intégrées en ce qui concerne la 

stabilisation des effectifs et l’introduction d’un module de formation à la recherche. Deux autres recommandations 

ont été peu prises en considération : l’ouverture internationale (une négociation est néanmoins en cours avec la 

Grèce), les partenariats inter-formations. 

L’orientation à l’international est ainsi peu marquée (quelques échanges Erasmus, liens avec des chercheurs 

étrangers). 

Le dossier est bien rédigé, complet. Il comprend les fiches RNCP, le règlement des études, le descriptif des 

unités d’enseignement. Le dossier souffre néanmoins d’informations manquantes : attractivité non renseignée, 

graphiques présentant le devenir des étudiants et les taux de réussite incompréhensibles. 

 Points forts :  

 La mention est originale et adossée au milieu socio-économique. 

 La structure de la mention et de ses spécialités est claire. 

 La mention est adossée à une équipe de recherche reconnue, le LEM, Lille Economie et Management, 

UMR CNRS, et une école doctorale SESAM – Sciences Economiques, Sociales, de l’Aménagement et du 

Management. 

 L’équipe pédagogique et administrative est solide. 

 La préprofessionnalisation des étudiants est réelle (stage obligatoire en M1 et M2, projet, jeu de 

simulation). 
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 Points faibles :  

 Le dossier souffre de l’absence de données sur les effectifs, le taux d’attractivité, les taux de réussite 

aux différentes spécialités. 

 La mention n’est pas ouverte à l’international. 

 Les partenariats avec d’autres formations sont inexistants. 

 Les précédentes recommandations de l’AERES n’ont que partiellement été prises en considération sans 

justification. 

 Recommandations pour l’établissement : 

Le suivi des effectifs, du taux d’attractivité, des taux de réussite en M2 devrait être formalisé. Il serait 

souhaitable de développer les partenariats académiques internationaux. 
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Evaluation par spécialité 

 

Management territorial 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

IAE de Lille 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité : 

La spécialité vise à former des futurs cadres territoriaux en formations initiale et continue. Bases juridiques, 

institutionnelles, financières, savoir-faire managérial, vision stratégique, aptitudes à développer des projets sont les 

connaissances et compétences attendues à l’issue de la formation. Elle vise à former aux caractéristiques et 

évolutions institutionnelles, juridiques et financières des collectivités locales (France et pays Européens) et à la 

maîtrise des outils de gestion territoriale. 

 Appréciation : 

La spécialité est solide tant sur le plan du projet pédagogique que de l’équipe la portant. Elle s’insère de 

manière cohérence dans la mention. 30 % des effectifs suivent le programme en formation continue. 

Le contenu des unités d’enseignement (UE) est précis, détaillé, en cohérence avec les objectifs propres à la 

spécialité. La professionnalisation passe par la réalisation d’un stage de quatre mois minimum. L’adossement au 

milieu socio-économique est fort, reposant sur de nombreux contrats de partenariats avec des organisations 

territoriales. 

L’équipe est solide tant en termes d’enseignants-chercheurs que de professionnels, spécialistes territoriaux. La 

structure de l’équipe pédagogique est équilibrée. 

Conseil pédagogique paritaire (CPP) et conseil de perfectionnement permettent l’évaluation des 

enseignements et modalités pédagogiques. 

Le taux d’insertion est de 85 % sur les trois dernières années, ceci dans les secteurs professionnels et au niveau 

des compétences visées. 

Les informations sont néanmoins parcellaires sur les points suivants : relations internationales (il semble 

qu’elles soient inexistantes), attractivité de la spécialité. 

 Points forts :  

 La spécialité répond aux besoins de l’environnement socio-économique. 

 L’équipe pédagogique est solide et équilibrée, assurant un adossement à l’environnement socio-

économique.  

 L’adossement à la recherche est important, reposant sur des contrats de recherche avec des 

organisations du secteur. 

 La préprofessionnalisation des étudiants est réelle. 

 Points faibles :  

 Le dossier souffre d’une absence de données sur le recrutement des étudiants (provenance, attractivité 

du diplôme). 

 Les relations internationales sont inexistantes. 
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 Recommandations pour l’établissement : 

Le dossier mériterait d’être complété en précisant les sources de recrutement des étudiants. Il serait 

souhaitable de développer les partenariats internationaux, ce qui permettrait de renforcer la dimension européenne 

donnée à la spécialité. 
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Gestion des entreprises sanitaires et sociales 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

IAE de Lille 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 Présentation de la spécialité : 

La spécialité Gestion des entreprises sanitaires et sociales prépare aux fonctions de direction d’établissements 

ou de services sanitaires et sociaux. Elle vise à favoriser le travail en réseau et la qualité de service à l’usager, à 

renforcer la culture générale ; donner les moyens d’un comportement stratégique et prospectif ; acquérir la maîtrise 

des outils de gestion adaptés à ce secteur ; favoriser une compréhension des enjeux du secteur sanitaire et social et 

de ses organisations à statuts spécifiques. La spécialité est ouverte à la formation continue et proposée en 

alternance. 

 Appréciation : 

La spécialité est solide, tant sur le plan du projet pédagogique que de l’équipe la portant. Elle s’insère de 

manière cohérente dans la mention. 

Le contenu des UE est précis, détaillé, en cohérence avec la spécialité. La professionnalisation passe par la 

réalisation d’un stage de quatre mois, la formation aux concours et de nombreux travaux de groupe par projet. La 

formation est à dominante professionnelle, incluant la réalisation d’un mémoire de recherche encadré par des 

enseignants-chercheurs. L’adossement à la recherche est donc réel. 

L’internationalisation de la spécialité est en cours. Il est possible de réaliser un semestre à l’étranger, de 

demander une labellisation internationale du diplôme (peu d’informations sont fournies à ce sujet). La mise en place 

de partenariats avec des universités étrangères est en cours. 

L’équipe est solide, tant en termes d’enseignants-chercheurs que de professionnels, spécialistes territoriaux. 

La structure de l’équipe pédagogique est équilibrée. 

Conseil pédagogique paritaire (CPP) et conseil de perfectionnement permettent l’évaluation des 

enseignements et modalités pédagogiques. 

Les informations sont néanmoins parcellaires sur les points suivants : attractivité de la spécialité et profils 

recrutés, devenir des étudiants. 

 Points forts :  

 L’équipe pédagogique est solide et équilibrée.  

 L’adossement à la recherche est important, reposant sur la réalisation d’un mémoire de recherche. 

 La préprofessionnalisation des étudiants est réelle. 

 Points faibles :  

 Le dossier souffre d’une absence de données sur le recrutement des étudiants (provenance, attractivité 

du diplôme) et leur devenir. 

 Les partenariats internationaux restent à concrétiser. 

 Recommandations pour l’établissement : 

Le dossier mériterait d’être complété en précisant les sources de recrutement des étudiants (notamment les 

liens avec le master 1) ainsi que le devenir des étudiants. Il serait souhaitable de concrétiser les partenariats 

internationaux. 
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Culture et développement 

 Périmètre de la spécialité : 

Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

IAE de Lille 

Etablissement(s) en co-habilitation(s) au niveau de la spécialité : / 

Délocalisation(s) : / 

Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

 Présentation de la spécialité : 

La spécialité Culture et développement a pour objectif de former des cadres supérieurs des collectivités et des 

entreprises dans le secteur culturel. La spécialité est proposée en formations initiale et continue. Les compétences 

visées sont de renforcer la culture générale, de donner les moyens d’un comportement stratégique et prospectif, 

d’acquérir la maîtrise des outils de gestion adaptés à ce secteur, de favoriser une compréhension des enjeux du 

secteur culturel et de ses organisations à statuts spécifiques. 

 Appréciation : 

La spécialité Culture et développement est cohérente avec la mention et les autres spécialités.  

Le contenu des UE est précis, détaillé, en cohérence avec la spécialité. La professionnalisation passe par la 

réalisation d’un stage de quatre mois minimum. 

L’adossement à la recherche passe par la réalisation d’un mémoire de recherche. Néanmoins, le faible nombre 

d’enseignants-chercheurs impliqués dans la spécialité affaiblit cet adossement à la recherche. 

La structure de l’équipe pédagogique est déséquilibrée, peu d’enseignants-chercheurs et beaucoup 

d’intervenants professionnels néanmoins en adéquation avec la spécialité. 

Les relations internationales sont en cours de développement. Peu d’informations sont fournies à ce sujet. 

Conseil pédagogique paritaire (CPP) et conseil de perfectionnement permettent l’évaluation des 

enseignements et modalités pédagogiques. 

Les informations fournies sont parcellaires sur les points suivants : attractivité de la spécialité et profils 

recrutés, devenir des étudiants. 

 Points forts :  

 La formation est proposée en alternance, et largement ouverte à la formation continue. 

 La préprofessionnalisation des étudiants est réelle (stage obligatoire, projet tuteuré collectif). 

 Points faibles :  

 L’adossement à la recherche semble plus faible que pour les autres spécialités, en raison d’un faible 

nombre d’enseignants-chercheurs impliqués dans la spécialité. 

 Le dossier souffre d’une absence de données sur le recrutement des étudiants (provenance, attractivité 

du diplôme) et leur devenir. 

 Les partenariats internationaux sont inexistants. 

 Recommandations pour l’établissement : 

Le dossier mériterait d’être complété en précisant les sources de recrutement des étudiants ainsi que leur 

devenir. Il serait souhaitable de renforcer l’équipe par des recrutements d’enseignants-chercheurs et de développer 

des partenariats internationaux. 



 

Observations de l’établissement 

 












